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Spécial Crise Ivoirienne - actions de la Coordination Nationale des AEJT avant et pendant la crise.

* Actions préélectorales
- Appel des enfants et jeunes à la non violence 

- Tournois de football et signature de protocole d’engagement à la non violence
- Diffusion de messages de paix et de tolérance

- Campagnes de sensibilisation sur la non implication des enfants dans les manifestations politiques

* Actions Post-électorales
- Accueil des personnes déplacées 

- Initiation d’activités de distraction

- Assainissement de l’hôpital Général de Grand Bassam
* Résultats

* Défis à relever
* Solidarité du MAEJT et de ses partenaires avec les EJT de Côte d’Ivoire et du pays tout entier

********************************************************************************************
Depuis l’annonce des résultats du second tour du scrutin du 28 novembre 2010, la Côte d’Ivoire est plongée dans une crise politico-militaire. La Coordination Nationale des Associations d’Enfants et Jeunes Travailleurs de la Côte d’Ivoire (CN-AEJT-CI) n’a pas attendu le début de l’escalade de la violence ni l’aggravation de la situation socio économique et politique pour agir. Elle n’est pas restée insensible à la crise que traverse le pays. La CN-AEJT-CI a mené des actions humanitaires et de solidarité dans les villes stratégiques où sont implantées les Associations d’Enfants et Jeunes Travailleurs. 
*Actions préélectorales 
- Appel des enfants et jeunes à la non violence 
Déjà, avant le second tour des élections présidentielles du 28 novembre 2010, la CN-AEJT-CI avait focalisé ses efforts sur la sensibilisation des enfants et jeunes dans les villes de Aboisso, Adiaké, Bonoua et Bassam, sur le thème : «NON à des recours à la VIOLENCE pour régler les différends ENTRE GROUPES des deux camps». Pour renforcer ces actions de prévention des violences, elle a développé des activités de loisirs, de communication et des campagnes de sensibilisation auprès des populations, en particulier les enfants et jeunes jusque dans les villages. Ci-dessous les grandes lignes de ces activités en trois phases. 
- Tournois de football et signature de protocole d’engagement à la non violence
Le 20 novembre 2011, la CN-AEJT_CI a organisé à Grand Bassam un tournoi de football combiné avec la journée de la Convention relative aux Droits de l’Enfant (CDE). Ce fut avec la jeunesse du Rassemblement des Houphouëtistes pour le Développement et la Paix (RHDP) et celle de La Majorité Présidentielle (LMP). La fin du tournoi a été suivie de la signature d’un Protocole d’Engagement à la non violence pour le règlement des différends post électoraux en présence de certaines autorités de la ville telles que M. désiré Kokoui, Directeur du BICE-Côte d’Ivoire, M. Léonne, Directeur général de la communauté et le représentant de l’Iman de la Grande Mosquée de Grand Bassam. Une copie de ces engagements a été remise au Maire de la ville, à l’évêque, à l’imam, aux 02 signataires, au Forum des ONG d’Aide à l’Enfance en Difficulté et à la communauté Abel. Une copie est gardée au siège de la coordination nationale comme archive. 
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- Diffusion de message de paix et de tolérance
Les EJT ont diffusé des messages de paix et de tolérance sur les chaînes de radio de proximité que sont : radio Bassam, radio N’Nowé de Bonoua et la radio Paix Sanwi d’Aboisso. Ces mêmes messages sont passés sur les ondes de Radios de la ville de Bouaké, satellite fm à Korhogo et radio Guemon à Duekoué. 
- Campagnes de sensibilisation sur la non implication des enfants dans les manifestations politiques
Des campagnes de sensibilisation ont été menées par les EJT dans les campements et villages éloignés des villes sur la non implication des enfants dans les manifestations politiques. Au total 8 villages reculés du Sud Comoé ont été visités par la Coordination Nationale. Il s’agit des villages de Yaou, Adiaho, Samo, Assé, Tchintchebé, Mondoukou, Azuretty et Vitré. 
* Actions Post-électorales
La CN-AEJT- CI a apporté son apport lors du contentieux électoral du scrutin du 28 novembre 2010 qui s’est transformé en une guerre. Avec ses maigres moyens financiers, la Coordination a soutenu les personnes en difficulté. Son point fort reste sa détermination et aussi le courage d’une équipe de Coordination soudée et consciencieuse. Elle a été épaulée par sa Structure d’Appui, la communauté Abel qui a mis à sa disposition ses locaux pour les projections de films et autres activités.
- Accueil des personnes déplacées 

Lorsque le conflit a éclaté, il y a eu des déplacements massifs de population avec à leur tête, des enfants et jeunes issues des différents quartiers d’Abidjan et de l’intérieur du pays.
La CN-AEJT-CI a demandé à ses membres habitant les zones (villes) à haut risque (Duékoué, Abidjan,…) de rallier les zones à moindre risques (Bassam, Bonoua, Aboisso, Adiaké,….). Les personnes déplacées ont été accueillies par des EJT de ces villes ou dans des familles ou chez des amis qu’ils connaissent. De nombreuses familles l’ont interpellée pour avoir son soutien. 
La Coordination a ensuite procédé au recensement des familles déplacées (avec enfants) et aussi au recensement des personnes non déplacées, mais qui sont en situation de vulnérabilité dans les villes de Bouaké, Bassam Adiaké, Aboisso, Bonoua, Touba, etc. Plus de 150 enfants et jeunes ont été recensés et certains d’entre eux ont été installés dans 18 familles à Bassam et à Bonoua.
- Initiation d’activités de distraction
Malgré les violences et la déchéance qu’a connues le pays, la section Grand Bassam, soutenue par la Coordination a entrepris une série d’activités de loisirs en vue de permettre aux enfants et jeunes déplacés d’oublier les horreurs vécues. Elle a accentué ses activités par l’organisation d’un tournoi de football entre les groupes d’enfants et jeunes déplacés, l’organisation d’un match de football féminin avec la participation de certaines filles déplacées, et la projection de films comiques et de dessins animés tels que Tintin ou Astérix et Obélix dans les locaux de la structure d’appui. Il y a eu également une animation de mini émission musicale à la salle polyvalente du Carrefour Jeunesse au profit des enfants et jeunes déplacés. Les parents sont contents et fiers de cette initiative, qui permet d’occuper sainement les enfants et d’oublier un tant soit peu les horreurs qu’ils ont vécues.
- Assainissement de l’hôpital Général de Grand Bassam 

Le 16 mars 2011, avec d’autres jeunes de Grand Bassam, les EJT ont organisé une action de nettoyage à l’hôpital général qui a été suivie d’une remise de dons (savons, vêtements de bébés, produits hygiéniques) à la maternité de l’hôpital. Ces dons sont destinés aux femmes déplacées en état de grossesse. Les autorités sanitaires avec à leur tête, Madame la Directrice, ont magnifié l’initiative de la Coordination et demandé aux EJT de toujours refaire ces bonnes actions pour le bonheur des malades. En initiant cette activité, la CN-AEJT-CI invite la jeunesse à s’impliquer ou se responsabiliser davantage dans ce genre d’activité plutôt que de faire des marches pour soutenir des politiciens.

* Résultats

Ayant signé le protocole sur la non violence, les forces d’un camp ont eu honte, lorsqu’ayant dressé des barricades et des barrages, au sein de la ville de Grand Bassam, ils ont vu les EJT arriver protocole en main, pour leur rappeler leurs engagements précédents.  Bien vite ils ont abandonné leur action violente.
* Défis à relever
Pendant cette période de crise, les membres du comité de pilotage des actions de la CN-AEJT-CI ont rencontré plusieurs difficultés qui ont ralenti le processus de leurs actions sur le terrain. Il s’agit entre autres difficultés : - l’insuffisance des produits de premiers soins (à l’arrivée des déplacés),- le manque de vivres (riz, sucre, patte alimentaire etc.) et de non vivres (vestimentaire, nattes, seaux, serviettes, savons, etc.). Is ont fait avec les moyens du bord, c'est-à-dire avec leurs propres moyens. 
* Solidarité du MAEJT et de ses partenaires avec les EJT de côte d’Ivoire et du pays tout entier

A l’éclatement du conflit, le MAEJT et ses partenaires ont manifesté leur solidarité aux EJT de la Côte d’Ivoire et à tout le pays à travers des prières, des messages de soutien, des appels téléphoniques, etc. La CN-AEJT-CI par la voix de son chargé de communication, M. Franck Elvis Otchoumou remercie tous ceux qui de près ou de loin, les ont soutenus pendant la crise. «Nous ressentons d’abord un réconfort, mais surtout une joie et un honneur immense de faire partie de cette grande famille qu’est le MAEJT et de savoir que de l’autre côté du mur, des personnes pensent à nous. En retour nous les remercions de tout cœur et leurs disons que nous avons bravé armes et machettes en temps de guerre pour aider nos frères et sœurs ….» 
Pour de plus amples informations, veuillez contacter la CN- AEJT- CI à l’adresse ci –dessous:
[image: image1.jpg]


ASSOCIATION DES ENFANTS ET JEUNES TRAVAILLEURS DE COTE D’IVOIRE
BP 89 Grand Bassam Tél: (225) 21.31.20.37/ 07.41 40 31 / 05 58 89 26/ 57 401015E-mail: coordinationaejtci@yahoo.fr    Récépissé de dépôt d’association  N° 062/INT/DAP/SD2 Enregistré sous le N° 711/DGAAT du 13 février 1998
Rendez vous début juin pour Calao Express 90

